
Explications du sondage ludique et didactique 
 
 

Dans le « Volet I », nous vous demandions si vous accepteriez, pour votre bébé, votre 
enfant, votre jeune fille, pour vous, notamment si vous êtes enceinte, pour ceux que vous 
aimez… une injection de différents produits. Il était question notamment de mercure, de 

borate de sodium, de formaldéhyde, d’aluminium et quelques autres gâteries (c’est le mot), 
comme un éther de glycol, des OGM, des fragments d’ADN non identifié, et du phénol… 

 
Or, savez-vous que tous ces composants, et d’autres, se trouvent dans les produits que l’on 
appelle… « vaccins » ? Vous n’y croyez pas, ce n’est pas possible… et pourtant… si ! 
Permettez-nous de vous apporter toutes les précisions, et… de vous reposer la question… 

 
ACCEPTERIEZ-VOUS ? 

 
C’est ainsi que, par exemple : 
 
1) Concernant le mercure, on le retrouve sous le nom de  
« Thiomersal », « Timerfonate » ou « Mercurothiolat », dans au moins 
30 % des « vaccins » commercialisés, dont des « vaccins » concernant la 
grippe, mais aussi le TETRACOQ… pour ne citer que ces exemples. 
Ce que le corps médical et les scientifiques en pensent : 
« Vous voulez dire que depuis 1929 on a utilisé le Thiomersal (dans les 
vaccins), et que dans la seule étude que vous mentionnez… tous ces gens 
étaient atteints de méningite et qu’ils sont tous morts ? ». 
Dan BURTON, auditions du Congrès Américain, 18/07/2009. 
« Le Dr Maurice Hilleman de Merck avait attiré l’attention sur les 
problèmes de sécurité du Thimérosal… Dans un mémorandum de mars 
1991 adressé à ses collègues, le Dr Gordon Douglas ne s’est pas limité à 
signaler ses inquiétudes mais a voulu faire comprendre qu’il estimait que 
le taux de mercure reçu par un enfant américain complètement vacciné, 
représenterait 57 fois la dose quotidienne autorisée en Suède. Dans son 
mémorandum, il déplorait l’absence de toute forme de science qui aurait 
pu mettre en valeur l’absence de danger du Thimérosal. Il semble qu’il ne 
fut tenu aucun compte de ses avertissements. Le document clé de 
Hilleman devait en fait rester enfermé dans les coffres de la compagnie. ». 
Dr Andrew WAKEFIELD, M.D., FRCS, FRCPath 
« Si vous injectez du Thimérosal à un animal, son cerveau sera perturbé 
(deviendra malade). Si vous le mettez en contact avec du tissu vivant, les 
cellules mourront. Si vous le mettez dans une boîte de pétri, la culture 
meurt. À la lumière de cette information, il serait choquant d’injecter ce 
produit à un bébé en espérant ne pas provoquer de dégâts. ». 
Pr Boyd HALEY, Université du Kentucky 
« Cette étude fournit les preuves épidémiologiques d’un lien entre 
l’augmentation des taux de mercure dû aux vaccins qui contiennent du 
Thiomersal, les troubles neurologiques du développement et les maladies 
cardiaques aux États-Unis. ». 
Dr Mark Grier, M.D., PhD. 
« Le mercure est l’une des substances les plus dangereuses que l’on 
connaisse. Le mercure ne devrait figurer dans aucun vaccin, pour qui que 
ce soit, à quel âge que ce soit. ». 
Dr Richard Halvorsen, M.D. 
« Il faut remettre en cause l’intérêt des vaccins, certains pourraient 
même être liés à l’autisme ». 
Professeur Luc Montagnier, prix Nobel de médecine 
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OUI   NON   Pas d’avis 
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2) Concernant le borate de sodium (borax), on retrouve ce biocide 
stérilisant, essentiellement dans le « vaccin » GARDASIL, sensé lutter 
contre le cancer du col de l’utérus. En vérité, il est tout au plus contre 
15 souches de papillomavirus HPV (ce qui reste à prouver), présumé 
générateur des « crêtes de coq », pouvant évoluer vers un peu probable 
cancer (3%)… 40 ans plus tard ! Or, on connaît actuellement l’existence 
de plus de 100 souches de HPV (transmissibles par voie sexuelle), mais 
qui sont naturellement éliminées dans un délai de 8 à 13 mois sans le 
moindre désagrément dans 90% des cas. Chaque dose de ce « vaccin » 
transgénique (OGM), contient, en plus de la quinzaine de souches dites à 
haut risque de HPV, 225µg d’aluminium, du polysorbate 80, et… du borate 
de sodium. Voici quelques uns des effets graves constatés : 
outre la stérilité, des paralysies de type Guillain-Barré, parfois 
irréversibles, ainsi que des bronchospasmes, syncopes, faiblesse 
généralisée, troubles cutanés, arthrite, migraines invalidantes, 
inflammation du pelvis avec violentes douleurs abdominales, disparition 
ou amoindrissement du flux menstruel, troubles de la vue, épilepsies 
parfois irréversibles, décès par thrombose ou par arrêt cardiaque, fausses 
couches, risque de maladies auto-immunes pouvant survenir jusqu’à 
quatre ans après le « vaccin ». 
Comment expliquer la présence de ce stérilisant notoire, utilisé en 
médecine vétérinaire, ainsi que la volonté de « vacciner » aussi les 
jeunes garçons « contre le cancer du col de l’utérus », alors que les effets 
néfastes dépassent de loin les avantages hypothétiques ? D’autant qu’il 
faut tout de même continuer les frottis pour les, environs 85 autres 
souches de HPV… C’est le moment de bien réfléchir ! 
 

Merci de reformuler votre réponse : 
 
 
3) Concernant le formaldéhyde (formol), on le retrouve dans au moins 
40 % des « vaccins » commercialisés, dont ceux concernant la grippe, 
ainsi que le TETRACOQ, PENTACOQ… pour ne citer que ces exemples. 
Ce que le corps médical et les scientifiques en pensent : 
« Tous les ingrédients des vaccins sont soit toxiques (des poisons), soit 
cancérigènes ou potentiellement nuisibles pour la peau, le système gastro- 
intestinal, pulmonaire, neurologique ou pour le système immunitaire. 
Qu’en est-il par exemple du formaldéhyde ? Allons-nous attendre qu’un 
nouveau médecin ou scientifique courageux publie une information sur les 
effets négatifs du formaldéhyde sur le cerveau de nos enfants avant que 
nous n’exigions son retrait ? Qu’en est-il aussi des problèmes associés au 
polysorbate 80 que l’on trouve dans certains vaccins ? Le Polysorbate-80 
est utilisé en pharmacologie pour permettre à certains médicaments ou 
agents chimiothérapeutiques de traverser la barrière hémato-encéphalique. 
Pourquoi des levures, des éléments bactériens, des métaux lourds ou 
autres ingrédients de vaccins auraient-ils besoin de passer dans le 
cerveau de nos enfants ? ». 
Dr Lawrence Palevsky, M.D., Pédiatre 
 

Merci de reformuler votre réponse : 
 
 
4) Concernant l’aluminium (hydroxyde d’aluminium), on le retrouve 
dans au moins 60 % des « vaccins » commercialisés, dont des « vaccins » 
concernant le TETRACOQ, PENTACOQ… pour ne citer que ces exemples. 
Ce que le corps médical et les scientifiques en pensent : 
« On sait que l’aluminium (un adjuvant courant dans les vaccins), est 
toxique pour les reins. Il peut aussi être mis en relation causale avec 
l’encéphalite, les troubles osseux et l’anémie… L’hydroxyde d’aluminium 
entraîne une réaction inflammatoire des cellules du système immunitaire ». 
Barbara BREWITT, PhD 
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« L’hydroxyde d’aluminium des vaccins peut provoquer des allergies, des 
anaphylaxies, la myofasciite à macrophages, ainsi que le syndrome 
d’inflammation chronique. ». 
Dr Mae Wan Ho, généticienne, biophysicienne, Institute of Science and 
Society, London 
Chris Shaw, spécialiste en neurologie à l'Université canadienne de 
Colombie Britannique à Vancouver, avec son équipe, ils ont injecté des 
vaccins à base d'aluminium à des souris, de façon à pouvoir en analyser 
les effets : « Après vingt semaines d’études sur les souris, l’équipe a mis 
en évidence des augmentations importantes de l’anxiété (28%), de 
déficits de mémoire (41 fois plus d’erreurs que dans le groupe témoin) et 
d’allergies de la peau (20%). Des prélèvements de tissus effectués sur les 
souris « sacrifiées » ont montré des cellules nerveuses nécrosées. Dans la 
zone contrôlant le mouvement, 35% des cellules étaient détruites. Aucun 
membre de mon équipe ne veut se faire vacciner, commente Shaw. 
Ces résultats nous ont donnée la chair de poule. ». 
Autres éléments : Les biopsies effectuées dans le deltoïde (zone où la 
vaccination a été faite) mettent en évidence des inflammations des 
muscles tout à fait caractéristiques, dans lesquelles on retrouve des 
restes de l’hydroxyde d’aluminium. Les cas sont trop nombreux pour qu’il 
s’agisse d’un hasard. Selon une étude menée aux États-Unis entre 1982 
et 1993 dans 258 cliniques US, le nombre des cancers des animaux de 
compagnie a été multiplié par 11. Or, on observe que le nombre de 
sarcomes cutanés au point d’injection vaccinale a été multiplié par 18,4, 
tandis que celui des sarcomes en dehors des points d’injection n’a été 
multiplié que par 5,7 (cf.,Lester S & al.,Journal of american animal 
hospital association, 1996). 
Ces cas sont particulièrement intéressants pour deux raisons : 
D’abord, ils prouvent que le facteur psychologique n’est pas le seul en 
cause, ce qui détruit certaines croyances, ensuite, que le siège de la 
pathologie se situe précisément au point d’injection du « vaccin » ! Dans 
toutes ces tumeurs, il a été mis en évidence une relation nette entre les 
dates des vaccinations, les points d’injection et la survenue des tumeurs. 
Histologiquement, on observe le développement d’inflammations 
chroniques locales et de granulomes infiltrés par des lymphocytes et des 
macrophages à l’emplacement des vaccinations. Parmi les causes 
actuellement étudiées, on trouve les adjuvants vaccinaux et 
particulièrement l’hydroxyde d’aluminium, déjà identifié dans les 
macrophages proches des tumeurs (cf.,S.Ryan in Singapore Veterinary 
Journal, 22 : 65-73). Si l’on tient compte du fait que l’hydroxyde 
d’aluminium a déjà été mis en cause, sans aucun doute possible, dans 
l’apparition de la MFM, il est évident qu’il y a là de quoi s’inquiéter ; 
d’autant que cet adjuvant est présent dans au moins 28 vaccins 
commercialisés en France. 
Alors pourquoi mettre de l’aluminium dans les « vaccins » ? 
Et pas qu’un peu : Il faut savoir que la concentration d'aluminium dans le 
sang, admise comme "normale", est de 15 µg/litre. Qu'à partir de 60 µg 
on est face à un grave empoisonnement et qu'à 100 µg d'aluminium dans 
les tissus nerveux, les lésions sont irréversibles (cas de l'ESB, de la 
maladie de Creutzfeldt-Jacob, de l'Alzheimer et de la sclérose en plaques). 
Or, à l'âge d'un an on en a déjà injecté à un bébé, 1250 µg sous forme de 
vaccins... Et encore... un nourrisson ayant reçu 3 doses de Genhevac 
(non obligatoire) et 3 doses de Tétracoq (obligatoire seulement pour la 
partie DTPolio !), se retrouve avec (1250x3) + (65x3) soit 3945 µg d'Al ! 
Aluminium il y a, tout simplement parce que sans lui, ces « vaccins », ne 
provoqueraient pas (assez) de réponse immunitaire. Il faut comprendre 
que, de même qu'il y a un "truc" en magie, il y a un "truc" pour ces 
« vaccins » : c'est la toxicité à long terme de l'aluminium. Stocké dans 
l'organisme, l'aluminium l’agresse durablement et induit la réponse 
immunitaire présumée, mais illusoire. L'aspect toxique et durable est 
indispensable, c'est aussi pour cela que l'on est passé d'une injection 
sous-cutanée à une injection en intramusculaire, induisant une réponse 
plus vite, plus forte et plus longue, mais beaucoup plus risquée...      
             …/… 
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Après, on pourra disserter sur le véritable but ultime de tout cela, c’est 
dans le « Volet III » que nous aborderons cet aspect encore plus fou… 
 

Merci de reformuler votre réponse : 
 

 
5) Concernant les autres produits (éther de glycol, organismes 
génétiquement modifiés ou issus d’OGM, fragments d’ADN non identifiés, 
phénol…), on les retrouve pratiquement dans TOUS les « vaccins » ! 
Témoignage d’un repenti : 
Aux USA, un jour, un chercheur en vaccinologie, le Dr Mark Randall, a vu 
son collègue perdre son enfant à la suite d’une vaccination. Le doute s’est 
insinué, et la réalité a fait le reste. Aujourd’hui à la retraite, il dévoile les 
dessous de l’une des plus grandes escroqueries de notre temps : 
Une contamination omniprésente 
« Dans le vaccin contre la rougeole (Rimavex), nous avons trouvé divers 
virus aviaires ; dans le vaccin antipoliomyélitique, nous avons trouvé 
l’acanthamoeba, qui est une amibe dite "dévoreuse de cerveau" ; 
dans le vaccin antipoliomyélitique, le cytomégalovirus simiesque ; dans le 
vaccin antirotavirus, le virus spumeux simien ; dans le vaccin ROR, des 
virus de cancers aviaires ; dans le vaccin contre l’anthrax, divers 
micro-organismes ; dans plusieurs vaccins, j’ai trouvé des inhibiteurs 
enzymatiques potentiellement dangereux ; dans le vaccin contre la 
rubéole, des virus de canard, de chien et de lapin ; dans le vaccin contre 
la grippe, le virus de la leucose aviaire ; dans le vaccin ROR, un pestivirus. 
Entendons-nous bien, il s’agit là de contaminants n’entrant pas dans la 
composition des vaccins. Et si vous essayez de chiffrer les préjudices que 
ces contaminants peuvent causer, eh bien, c’est difficile de le savoir parce 
qu’aucun essai n’a été réalisé, ou alors très peu. C’est la roulette russe. 
Vous prenez le risque. Par ailleurs, la plupart des gens ignorent que 
certains vaccins antipoliomyélitiques, certains vaccins d’adénovirus et 
certains vaccins contre la rubéole, l’hépatite A et la rougeole, ont été 
fabriqués à partir de tissu de fœtus humain avorté. Il m’est arrivé de 
découvrir ce que je croyais être des fragments bactériens ainsi que le 
virus de la polio dans ces vaccins, qui pouvaient très bien provenir de ce 
tissu fœtal. Lorsque vous recherchez des contaminants dans les vaccins, 
vous pouvez tomber sur des choses qui sont étonnantes. Vous savez 
qu’elles ne devraient pas se trouver là, mais vous ne savez pas 
exactement de quoi il s’agit. J’ai trouvé ce que j’ai cru être un tout petit 
"fragment" de cheveu humain et aussi du mucus humain. J’ai découvert 
ce qui ne peut être appelé autrement que "protéine étrangère", ce qui 
pourrait vouloir dire à peu près tout et n’importe quoi. Il pourrait s’agir 
d’une protéine d’origine virale. ». 

En résumé : 
Tous ces poisons dans les « vaccins », y compris ces « choses » 
qui ne devraient pas y être, entraînent le système immunitaire 
humain dans un processus qui a tendance à affaiblir l’immunité. 
Ils peuvent véritablement provoquer la maladie qu’ils sont censés 
prévenir, ou faire un transfert vers une autre… plus grave... 
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Merci pour votre attention* ! 
 
A présent,  
 
Nous vous invitons fermement à lire le « Volet III » de cette trilogie. Vous y trouverez 
beaucoup plus d’informations… certaines déconcertantes… voire dérangeantes… 
Mais restez-en là si vous ne voulez pas ouvrir les yeux sur ce qui pourrait vous amener à 
voir le Monde différemment, en individu plus informé, donc plus responsable… 
 
À bientôt… peut-être ! 
 
 
Artémisia Collège 
Association loi 1901 sans but lucratif,  enregistrée le 11/10/1985 sous le n° 3357, le 27/12/04 sous le n° 1932 et 
modification le 12/06/08 sous le n° W651000217, pour l’enseignement et la promotion des sciences et techniques 
naturelles de santé physique et psychique, en particulier l’aromatologie ; pour le développement et la promotion 
des produits biologiques, des énergies renouvelables ; pour la défense de l’environnement et l’écologie et pour 
rechercher et défendre la vérité dans tous les domaines. 
http://vivresansogm.org/topic/index.html 
 
 
 
 
Volet I : 
http://vivresansogm.org/vaccins-poisons/sondage-ludique-et-didactique.pdf 
 
Volet II : 
http://vivresansogm.org/vaccins-poisons/explications-du-sondage-ludique-et-didactique.pdf 
 
Volet III : 
http://vivresansogm.org/vaccins-poisons/le-mythe-vaccinal-expliqu-aux-nuls.pdf 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
*Si le sondage (Volet I) et ses explications (Volet II), et la suite de la trilogie avec le 
  Volet III, vous ont intéressés, pensez à les transmettre, et au besoin à les imprimer… 
 
 
NB : Il est inutile de nous retourner ce sondage, il est pour vous, comme dans certains 
magasines. Ce Volet II est destiné à vous faire demander le Volet III (et le I si vous ne 
l’avez pas eu), et ainsi, provoquer une prise de conscience. 


